
« Oh ! On dirait une sorcière », souffla Sérah. « Comme celles qui transforment les 
enfants en grenouilles ? »  demanda Maxime. « Les sorcières, ça n’existe pas », rétorqua 
Zoé d’un ton assuré, bien qu’un peu troublée. 

Pourtant, alors qu’ils restaient cachés, continuant de l’observer, la voisine sortit un 
petit carnet de sa malle et s’arrêta pour y griffonner rapidement, jetant de temps à 
autre des regards autour d’elle. 

« Vous avez vu ça ? Elle écrit ! Sûrement des mauvais sorts… » murmura Léo, inquiet.

Un seul regard suffit pour que tout le monde se 
mette d’accord, sans échanger un mot : le groupe 
d’amis allait enquêter sur cette mystérieuse 
nouvelle voisine.



Malgré les explications de la voisine, les enfants étaient encore 
un petit peu hésitants. Mais les biscuits aux pépites de chocolat 
et les crêpes à la confiture eurent bientôt raison d’eux. 

« Alors, qu’en pensez-vous ? Toujours convaincus que je suis 
une méchante sorcière ? » demanda la voisine en souriant. 

Léo, qui avait retrouvé son courage, répondit : « Vous êtes peut-
être une sorcière, mais une gentille sorcière. » 

Les adultes éclatèrent de rire, et même Boo sembla approuver en se 
frottant aux pieds de la voisine. 

« Si être une sorcière, c’est prendre soin des plantes, préparer de bonnes 
tisanes et lire des vieux livres, alors oui, je suis peut-être une sorcière 
», répondit-elle en haussant les épaules. 

Les enfants se détendirent complètement, leur peur remplacée par 
beaucoup de curiosité.


